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Les Départements :  Création de la Révolution de 1789. 

 

 Le Val de Marne est né légalement en 1967. 

   

  Il aura 50 ans, l’année prochaine. 

 

Sa dénomination traduit bien ses caractéristiques : 
 

  département fluvial, 

  confluence Seine et Marne, 

  nappe phréatique affleurante, 

  ses guinguettes («Casque d’or» à JOINVILLE LE PONT), 

 

LE VAL DE MARNE: UN DEPARTEMENT « JEUNE » 



LE VAL DE MARNE: UN «  PETIT »DEPARTEMENT 

 

 

 
245 km2, soit 15 km/15km, Superficie de MARSEILLE 

 

 

Forte croissance démographique: 1,3 million d’habitants 

contre 500 000 environ à sa création,   
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LE CONSEIL GENERAL, SON ASSEMBLEE: 49 ELUS 

 
Plus de conseillers généraux que de maires (49/47) 
Spécificités des trois départements de la petite couronne 

 

 

Quatre présidents depuis 1967: 
 - Gaston VIENS  (1967- 1970) 

 - Roland NUNGESSER (1970-1976) 

 - Michel GERMA (1976-2001) 

 - Christian FAVIER (2011- prochain renouvellement 2015) 
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LE VAL DE MARNE: UN DEPARTEMENT « RICHE » ET DIFFERENCIE 

 
 

Ile de France: 

-  + de 500 Mds € de PIB, 

- 8e puissance économique de l’Europe des 27 (2 fois le Portugal) 

 

 

Mais une région marquée par les inégalités sociales et leurs impacts sur la 

santé, 

 

Impact sur le Conseil général :  

 

Budget 2 milliards d’euros, « Top ten » des 102 Départements de France 
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NOS COMPETENCES 

Les politiques obligatoires :  

- Prestations de solidarité nationale (RSA, APA, PCH) et action sociale de proximité 

 

- La protection de l’enfance 

 

- La protection maternelle et  infantile (82 CDPMI) 

 

- La voirie (440 km) 

 

- Les 104 collèges 

 

- L’assainissement, enjeu de santé publique 

 

Parmi les politiques volontaristes : 

      - la culture – Le MAC/VAL, la « Briqueterie » 

      - les espaces verts – (22,4 m2 par habitant) 

      - l’aménagement du territoire, développement économique et de l’emploi.         
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NOTRE SPECIFICITE : L’ENFANCE 

  

  

 27 mars, Val de Marne « Département ami des enfants, partenaire 

de l’UNICEF ». 

 Plus de 300 millions consacrés à l’enfance en 2012 : 

   - Protection de l’enfance et de la jeunesse (ASE et prévention spécialisée), 

   - 76 crèches départementales (4 500 berceaux) sur 150 crèches     

départementales en France, 

   - PMI et actions de prévention à domicile, 

   - Les 104 collèges, 

 Mais aussi un livre de naissance offert à nos 21 000 bébés, soutien à la 

parentalité, la mobilité avec Imagin’R, 

 4 400 agents départementaux (sur 8 000) agissent en  faveur de l’enfance au 

quotidien. 
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 UN FOCUS SUR LA DEMOGRAPHIE 
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Avec changement de dénomination : « décentralisation et réforme de l’action publique » 

 

Il comporte une introduction composée de deux articles. 

 

  L’article 1er pose le principe d’une libre coordination des CT entre elles et l’Etat sur le 

territoire régional. On retrouve ainsi la logique de la priorisation de l’échelon régional en 

terme de collectivité territoriale voulue par François HOLLANDE, comme la réforme de 

l’Etat territorial et sa restructuration à l’échelon régional, mise en œuvre par son 

prédécesseur. 

 

  L’article 2 précise les modalités du « chef de filât »  

 

 à la Région, le développement économique, le tourisme, l’orientation tout au long de la 

vie et les transports, 

 au Département l’action sociale, les handicaps et la solidarité des territoires (affichage 

pour ce dernier) 

 à la Commune la qualité de l’air et l’organisation de la transition écologique. 
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LES DYNAMIQUES TERRITORIALES 
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 Les filières économiques  

 du Val-de-Marne 
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L’Economie sociale et solidaire 

 

L‘ESS apporte des réponses innovantes aux problématiques d’insertion, 

d’accès à l’emploi et de création d’activités pérennes, représente  un véritable 

gisement d’emplois et un secteur porteur d’avenir 

C’est un secteur d’activité économique et un processus de production  qui propose 

d’entreprendre « autrement », en construisant une économie centrée sur 

l’Homme. Elle réintroduit les valeurs de solidarité dans le fonctionnement 

économique 

En Val-de-Marne,  l’Economie Sociale et Solidaire représente : 

- 6 531 établissements (associatif, mutualiste ou coopératif, SIAE, AMAP…) 

- 13 900 associations (dont 1900 sont employeurs) 

- 26 000 salariés associatifs, soit 6% de l’emploi départemental  

- 30 Sociétés Coopératives Ouvrières de Production (SCOP) et 1 Coopérative 

d’Activité et de d’Emploi (CAE) installée depuis 2007 

L’ESS recouvre différentes filières susceptibles de favoriser un développement 

durable du territoire 
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L’Image 

 La filière image s’inscrit dans l’histoire du Val-de-Marne.  

 -  Charles Pathé installa au début du XXème siècle ses célèbres studios de 

cinéma à Vincennes, Montreuil puis Joinville-le-Pont ;  

 - la première grande école de cinéma (IDHEC) se trouvait à Bry-sur-Marne 

pendant de longues années ;  

 - L’ancienne demeure de Georges Méliès, père des effets spéciaux, premier 

réalisateur et créateur du premier Studio de cinéma, se trouvait à Orly. Elle est 

aujourd’hui occupée par l’Ecole Européenne Supérieure d’Animation.  

 De grands opérateurs, entreprises et centres de formation   

- Les établissement emblématiques sur le territoire : l’Institut National de 

l’Audiovisuel (Bry-sur-Marne) qui conserve toutes les archives de la télévision 

et de la radio, SFP-Euromédia (Bry-sur-marne) qui accueille les tournages de 

nombreuses émissions et séries télévisées et l’ECPAD (Etablissement de 

communication et de production audiovisuelle de la défense) à Ivry-sur-Seine. 
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L’Image (2) 

 - Un tissu économique très riche de PME, de jeunes entreprises innovantes 

et de sociétés de production : près de 1 200 entreprises et quelques 6 000 

emplois relèvent de l’industrie cinématographique et audiovisuelle en Val-de-

Marne, soit 4% des effectifs salariés du cinéma (4ème département français) et 

7% des effectifs salariés de la production de programmes télévisés (3ème 

département français). 

 - Une offre de formation remarquable : Ecole d'ingénieur en informatique 

(ESIEA), Ecole des techniques de l'image (CE3P), Ecole Professionnelle 

Supérieure d'Arts Graphiques et d'Architecture de la ville de Paris (EPSAA) à 

Ivry-sur-Seine et l’Ecole Européenne Supérieure d’Animation Georges Méliès, à 

Orly. 

 Une filière en pleine mutation 

 Avec l’apparition des technologies numériques, cette filière s’est ouverte aux 

activités du multimédia et des TIC. Cette nouvelle délimitation permet ainsi 

d'étendre le périmètre de la filière image-multimédia-TIC à l'ensemble du 

territoire, et non plus uniquement sur l'est du Département et le long des boucles 

de la Marne. 
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L’Agroalimentaire 

 Quelques chiffres :  

 - 4 000 établissements ( Danone, Pernod-Ricard, Lavazza, Nicolas, Nestlé 

Waters, Lactalis, les Grands Moulins de Paris, Bio Springer, Pomona etc),  

 - 41 000 salariés privés dans le Val-de-Marne (14% de l'effectif salarié privé du 

département) dont 17 000 pour les industries agroalimentaires et le commerce 

de gros.  

 Min de Rungis, plus grand marché de produits frais du monde :  

 1 300 entreprises, 12 000 emplois, 20 000 acheteurs et plus 7 milliards d’€ de 

chiffre d’affaires.  

 Des acteurs mondialement reconnus dans le domaine de la 

sécurité alimentaire : L’ENVA (Ecole Nationale Vétérinaire d’Alfort) et 

l’Agence nationale de sécurité sanitaire de l’alimentation, de l’environnement et 

du travail (fusion entre l’AFSSA et l’AFSSET)  

 Une agriculture périurbaine dynamique assurant des circuits courts de 

distribution en Ile-de-France  
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Les Eco-activités 

 Gestion de l'eau, de l'air, des déchets, du bruit ou des énergies, les éco-

activités représentent l'ensemble des services urbains indispensables au 

fonctionnement de la métropole.  

 Les Eco-activités interviennent tout au long des processus industriels : préventifs 

en amont, curatifs en aval et globalement en gestion des ressources. 

 Quelques chiffres :  
 

- 300 éco-entreprises pour 6500 emplois ( majoritairement des TPE et des 

PME) 

 - de grands opérateurs (Véolia, Suez, Degrémont, SAGEP).  

 - des activités en recherche et développement (Université Paris-Est Créteil, 

ENS, CNRS...). 54 éco-laboratoires publics et privés, plus de 130 formations 

liées aux éco-activités,  

 -  de grands équipements au service des collectivités (SIAAP, SYTCOM) 

 - des lieux de concentration des éco-activités  comme le Port de Bonneuil. 
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La Santé 

 Le secteur  représente 50 000 emplois, dont 20 000 dans le privé (soit 12 % 

de l’effectif francilien privé).  

 Des structures de soins de haut niveau 

 - Deuxième pôle français de médecine clinique, le Département s’appuie sur la 

présence de 51 établissements de santé et de soins dont 5 Centres 

Hospitaliers de rayonnement international  

 - Avec 172 équipes de recherche et 11 000 chercheurs ingénieurs et 

techniciens, le Val-de-Marne constitue le 7ème pôle scientifique français  

 Une logique de réseau qui se développe et  qui permet le développement de 

nombreux projets de recherche et développement 

 L’offre de soins libérale (données rapport activité CPAM)  

 - 2 290 médecins ( 1143 en secteur 1), 90 laboratoires d’analyses, 442 pharmacies, 

111 Centres de soins   
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La Santé (2) 

 Une densité d’établissements de formation et de recherche 

biomédicale 

 - En matière de recherche privée en chimie-pharmacie, le Val-de-Marne 

accueille de grands groupes et laboratoires internationaux : Innothera, 

Essilor International, Bristol-Myers Squibb, L'Oréal, les Produits Roche, Aventis, 

Sanofi-Synthélabo. Les principaux secteurs concernés : la pharmacologie, la 

chimie et matériaux pour l'environnement, la biologie moléculaire.  

 - Un tissu important de PME de haute technologie dans le domaine médical  

(près de 500 entreprises dans le secteur biomédical). 

 - La lutte contre la cancer, un domaine d’excellence au rayonnement 

international notamment autour à proximité de l’IGR renforcé par le projet 

Cancer Grand Parc 

 -  D’importantes plates-formes d’instrumentation scientifique, avec des 

équipes de pointe (imagerie médicale, traitement informatique des données…), 

attirant de jeunes entreprises de biotechnologies. Ainsi, Vigicell (Villejuif), 

Dosisoft (Cachan) ou Helios Biosciences (Créteil) se sont installées en Val-de-

Marne 
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EN GUISE DE CONCLUSION 
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Tout cela est très bien, mais se méfier de la logique de concurrence, de 

compétition entre les territoires qui pourrait se révéler néfaste à la 

dynamique métropolitaine. A contrario, la logique de complémentarité entre 

acteurs et territoires doit être développée pour répondre à un 

développement harmonieux.  

 

Car nos territoires sont interactifs et inter attractifs avec les  solidarités qui 

se sont construites entre eux. 

 

C’est vrai aussi pour la problématique de la démographie des professions 

de santé où toute mise en concurrence s’avèrerait rapidement vaine. 

 

Nous vous proposons donc un Val de Marne accueillant, attentif  aux 

aspirations de chacune et chacun, populations comme professionnels de 

santé. 


